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	AFPS44 – ASSEMBLÉÉ GÉNÉRALE DU 3 mars 2018

I – RAPPORTS D’ACTIVITÉ 2017 
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1 MOBILISER LA POPULATION ET FAIRE PRESSION SUR ISRAËL PAR L’INFO ET LES CAMPAGNES
Deux outils majeurs, constants pour répondre à cet objectif : la campagne BDS dans ses formes variées et les pétitions, mais aussi les manifestations et les réunions publiques.
Deux axes privilégiés de la campagne BDS 
1- Exiger l’étiquetage des produits des colonies comme étape pour obtenir leur interdiction : deux moments de repérages des produits qui justifient une vague de courriers aux commerçants. Ceux-ci  soit sont agacés, soit réagissent en envoyant des attestations partielles. Le verrou est à la DDPP. Il nous faut insister. En parallèle nous mettons en valeur les pétitions pour l’interdiction des produits des colonies : une évaluation difficile à mesurer.
2 – Dénoncer les banques complices de la colonisation : 2 journées d'information à Nantes, envoi de courrier aux 5 agences régionales, lettres individuelles, « tempête de messages » et signatures de cartes postales. Ce n'est pas rien, c'est encore modeste. Néanmoins c'est un début pour donner du poids aux rencontres de nos représentants au niveau national.
Un bilan : grande diversité des formes d'action, recherche de visibilité et inégale répartition sur le département. 
Les pétitions
La répression envers les Palestiniens (dangereux car non-violents) a justifié deux campagnes actives de pétitions : pour Salah Hamouri et Ahed Tamimi, emblème des prisonniers politiques et surtout des jeunes. Mais pas seulement !

Nous n'avons pas de visibilité sur l'appel à signatures individuelles par Internet : reconnaissance de l’État palestinien, interdiction des produits des colonies, Ahed Tamimi. Par les lettres aux adhérents, le site et le FB nous mettons en valeur et incitons. Ces appels diffusent de l'information pour exiger le Droit, les droits en proposant un engagement citoyen.

Belle campagne visible pour exiger la libération de Salah Hamouri : pétition individuelle régulièrement envoyée à la Présidence de la République. Et mobilisation des élu.e.s du département, 
Un constat : une mobilisation très inégale sur le département.
Les manifestations publiques
Elles ont concerné les prisonniers politiques palestiniens : mobilisation régulière depuis l’arrestation de Salah Hamouri en aout 2017, mobilisation spécifique, sous forme d'un jeûne de 24h par un petit groupe de militants, pour soutenir le grève de la faim des prisonniers en mai, marche silencieuse en janvier 2018, centrée sur la jeune Ahed Tamimi. Une manifestation a été consacrée à Gaza en juillet, un week-end festif d'informations et de mobilisation porté par le groupe des comédiens de Nabi Saleh et « I comme Ici » à  à Saint Lumine de Clisson.  A  St-Pere en Retz tenue d'un stand à la Fète de l'Ecologie
Les réunions publiques 
Elles illustrent aussi la diversité de notre mobilisation sur le département, avec nos partenaires.

A Nantes : la conférence de Decolonizer, le retour de la mission sur les réfugiés palestiniens du Liban et la participation de l’AFPS à la soirée organisée par La Vie Catholique sur le séjour en Palestine du couple Merer, notre mise à disposition d’une expo photos sur les enfants palestiniens à la Bibliothèque Paul Eluard de St Herblain et notre présence à la quinzaine CCFD-TS44.

Pour la première fois cette année a été institué le principe d’un point fixe mensuel au centre ville de Nantes : les thématiques se sont adaptées à l’actualité : Salah Hamouri en septembre par exemple. Le point fixe de novembre 2017 a porté sur le 29 novembre, date anniversaire des 70 ans du plan de partage de l'ONU.
Et notre groupe local a participé activement à la campagne nationale
 « 1917/47/67/2017 Justice pour la Palestine »
Nos supports d’info (journal, FB, site…) 
L'AFPS 44 a créé 3 médias pour informer  et mobiliser 
Palestine Solidarité 44 : distribué gratuitement, deux numéros de 8 pages sont parus en 2017. Un thème sous forme de mini-dossier :retour sur les années 1897/1917/1947/1967/2017 au printemps, et anti-sionisme/anti-sémitisme à l'automne. Tiré à environ 800 exemplaires, c'est d'abord le journal des adhérents. Au-delà, le public visé est celui que l'on rencontre lors de nos diverses manifestations (Soirées débat, Journées de la Solidarité à Gruellau, 8 heures pour la Palestine, Semaine du cinéma palestinien …). C'est aussi un outil pour créer ou maintenir le lien avec les élus du département qui se manifestent par des actions de solidarité. Enfin, il est envoyé sous forme électronique aux sympathisants.  
 Le site de l 'AFPS44 est un support de communication grand public. Ses divers dossiers mettent en valeur ce qui identifie l'AFPS, mais surtout décrivent nos actions très variées sur le département. Il présente des supports d'expo à prêter à tout groupe de l'AFPS ou toute autre organisation qui affirme les droits fondamentaux du peuple palestinien. Après une période de 8 mois d'interruption totale pour des raisons techniques, la maquette actuelle est plus dynamique et, dès la 1ère page, incite à l'action. Le site est donc totalement complémentaire du Facebook. Avant fermeture, le site était consulté par plus de 1000 visiteurs uniques par mois.
Le FaceBook de l'AFPS44 est récent. Sa montée en puissance est révélatrice de l'importance  de ce support pour mobiliser. A 2 reprises  les contacts ont dépassé le millier de "vues" et pour quelques autres, plusieurs centaines de vues. Le nombre de "partages" est significatif de l'importance de ce média. Son rayonnement n'est efficace que dans la réactivité à traiter les messages, demandes matérielles, réaction à des évènements.  Site Web et Face book, deux outils complémentaires au service de notre objectif. 
Les évènements
La semaine du film palestinien « La Palestine au-delà des images » 2018
L'AFPS44 a renouvelé cet évènement, devenu annuel, en collaboration avec 15 cinémas et 6    partenaires associatifs pour atteindre 1855 spectateurs. Cette réussite s’explique, d’une part par la présence de 4 réalisateurs. trices et d’un journaliste et d’autre part par une demande croissante de découverte de la Palestine par le grand public. 
Nous avons à réfléchir sur l’enjeu militant d’un évènement d’une telle ampleur pour en garantir la pérennité dans le paysage culturel du département, en développant le partenariat et en conjuguant la programmation avec l’ensemble de nos actions.
Les 8 heures pour la Palestine le 21 octobre 2017
Annoncée par une déambulation dans les rues de Nantes le 14 octobre, les 8 heures pour la Palestine ont mis au programme, une table ronde qui a permis de croiser les expériences de 4 collectivités en matière de coopération avec la Palestine, une conférence –débat et une soirée musicale avec 3 groupes musicaux.  La présence du public a été conséquente : 300 personnes. Cet évènement a répondu à l’objectif de diversification de nos actions et d’élargissement de notre impact dans les quartiers, auprès des jeunes et à celui de la mobilisation des élus et des collectivités locales.
2- PESER SUR LA POLITIQUE FRANÇAISE. MAINTENIR ET ÉLARGIR LES CONTACTS AVEC LES POLITIQUES À TOUS LES NIVEAUX.
La Chapelle/Erdre, Bouguenais, Rezé, C. Départemental ont poursuivi et élargi leurs actions : nouvelles missions sur place ; à la Chapelle sur Erdre, réception de 2 délégations, les jeunes aveugles avec Cécifoot et la Maison Chaleureuse de Jérusalem Est. Participation des deux délégations aux « 8 heures pour La Palestine ». La mairie de La Chapelle a associé à cette action plusieurs nouvelles mairies du canton.

La ville de Nantes s'est engagée dans un partenariat avec Abu Dis en soutien à la ville de Rezé.  Premier pas qui a déjà permis plusieurs délibérations sur la Palestine en conseil municipal et une participation d'élus de Nantes à une mission commune avec Rezé à Abu Dis. 

Libération de Salah Hamouri : lettre de la Maire de Nantes à E. Macron, vœu au conseil municipal de Rezé, en tout plus de 180 élus de tout le département, 8 conseillers départementaux dont le Président, 4 conseillers regionaux, 2 senateurs.trices, 1 depute.

Le Conseil général a renouvelé pour 3 ans sa convention avec le gouvernorat de Jenine. 

Les contacts sont établis depuis peu avec les nouvelles députées en Loire Atlantique, souvent moins favorables, ou moins informées sur la Palestine.
Dans le canton de La Chapelle, on peut espérer de nouvelles coopérations avec villes ou villages palestiniens. 
Avec la ville de Nantes, frilosité du choix d'Abu Dis. 

L'action des collectivités est  très conditionnée par l'engagement personnel des élus. Il est donc essentiel de garder cet axe d'action, contacts personnels et collectifs réguliers, information... L'action pour Salah a amené de nouveaux elus à s'engager. 
Prévoir une mission d'élu.e.s ? 
3- SOUTENIR LA RESISTANCE CIVILE DANS SA LUTTE CONTRE L’OCCUPATION ET LA COLONISATION.
Par les projets, les missions en Palestine et le parrainage des prisonniers politiques
MISSIONS.
Rapport d’orientation 2017 « Un accent particulier sera mis sur les missions en 2017 » Nous n’avons pas organisé de mission « découverte et rencontres », faute de temps pour la préparation et manque d’accompagnateur disponible.

Les missions « cueillette des olives » sont gérées par L’AFPS 35 , mais nous servons de relais pour orienter les candidats du 44, suivre leur participation et les encourager à faire des réunions de restitution. Nous avons transmis une liste de candidats à Rennes sans avoir de retour. Il est nécessaire, à l’avenir que nous puissions développer cette fonction de lien en prévoyant assez tôt une réunion des candidats du 44.
Par ailleurs, nous avons organisé avec 3 autres groupes AFPS (49, 72 et 85) une mission exploratoire dans les camps de réfugiés du Liban qui débouche sur le soutien d’un projet dans le camp de Wavel.
Les missions restent une activité importante pour le soutien aux Palestiniens et la mobilisation ici. Il nous faut à nouveau réfléchir à l’organisation et au suivi des misisons.

PROJETS.
Nous avons poursuivi les projets engagés : 
Coopérative Al Sanabel : « cultiver c’est résister ».
La convention avec l’Agence française de développement a été signée et une partie des fonds débloqués. Cela a permis de compléter l’équipement de la chaîne de production. Cependant à cause de la conjoncture (météorologie et qualité du raisin) et des délais de livraison du filtre, la production de jus en 2017 reste limitée à 12 000 bouteilles. Il faut poursuivre avec les responsables l’organisation de la coopérative pour se préparer à la montée en production prévue. Nous devons être vigilants pour contribuer à cette évolution tout en respectant les objectifs et l’orientation définie par les responsables.

La « maison chaleureuse » à Jenin.
Dans le camp de réfugiés de Jenin, le Centre des femmes organise depuis quelques années un accueil d’enfants et d’adolescents qui sont en situation difficile, économique, sociale ou psychologique, traumatismes  liés à l’occupation : ère décédé, handicapé ou prisonnier, incursions incessantes et violentes de l’armée d’occupation. Accueil périscolaire d’une trentaine d’enfants qui bénéficient d’un suivi individuel ou en groupe par des travailleurs sociaux. Activités éducatives ou ludiques ainsi qu’un camp d’été. Il s’agit de permettre à ces jeunes d’extérioriser leurs traumatismes et de trouver réconfort à l’intérieur du groupe. 
Le Centre Al Jaleel dans le camp de Jenin : handicap et sport adapté. (développé au point suivant)
Partenariat avec le village de Nabi Saleh.
Le renouvellement du festival de Nabi Saleh n’a pas pu se poursuivre. La situation très difficile du village avec une occupation violente et de nombreuses arrestations, dont celle  de Ahed Tamimi, de sa mère Nariman et de plusieurs autres jeunes, mobilise toutes les énergies. Même les travaux de réhabilitation d’un centre socio culturel auquels nous contribuons  financièrement sont en sommeil pour le moment.
Camp de réfugiés de Wavel an Liban.
A la suite de la mission organisée dans les camps du Liban en mai, l’association NAJDEH nous a proposé un projet dans le camp de Wavel dans la plaine de la Békaa. Il s’agit de rénover un local associatif utilisé par cette association pour ses activités d’information et d’éducation auprès des jeunes et des femmes. En attendant le concours de collectivités, les 4 AFPS de la Région ont apporté une première somme permettant de démarrer les travaux.
Plusieurs projets mais un seul objectif.
Il faut éviter une dispersion de nos moyens financiers et de nos énergies, mais l’éventail de nos projets permet de s’adresser à des publics et des collectivités différentes. Ces projets ont en commun le soutien à la résistance populaire non armée.

Cultiver la terre convoitée par l’occupant, former la jeunesse, renforcer la prise de conscience des hommes et des femmes, réparer les dégâts de l’occupation, c’est tenir et résister d’une façon ou d’une autre. C’est en cela que nous essayons de répondre aux demandes de nos partenaires.
PARRAINAGE DE PRISONNIERS.
L’emprisonnement massif des prisonniers politiques palestiniens vise à détruire la société.
Geste humanitaire, le parrainage apporte au prisonnier un soutien moral mais il doit être fondamentalement compris comme une action politique. Nous rappelons régulièrement aux parrains / marraines que leurs courriers ont deux lecteurs : le prisonnier et son gardien.  Diverses sources d’information confirment que, malgré la censure, le courrier parvient au prisonnier en règle générale.
Alain Fenet et Marie-Annick Huneau assurent la coordination des parrainages  95 à ce jour,  partagés à peu près également entre membres de l’AFPS et non membres. 

La coordination du parrainage assure une fonction administrative et une fonction de soutien.

La fonction administrative tend à prendre de l’importance : 

- un  contact individuel pour donner réponse à des interrogations diverses 
- des relations avec le groupe de travail prisonniers constitué au niveau national.

La fonction de soutien vise à conforter l’engagement des parrains / marraines dans la durée. 

- information occasionnelle sur la situation en Palestine, notamment celle des prisonniers ( les grèves de la faim), ainsi que sur les activités et événements en Loire Atlantique en lien avec l'emprisonnement ( manifestation ou film lors de la semaine du film palestinien),

-  encouragements à tenir dans l’engagement (par exemple au moment des vacances)

-  rencontres entre parrains/marraines.
Ces rencontres permettent des échanges sur le vécu de chaque parrain/marraine. La rencontre organisée le 6 octobre, quoique marquée par une faible participation, a permis un partage d’expériences d’une grande richesse.

- Augmenter le nombre de parrains/marraines et pour cela le faire connaître, notamment en le mentionnant à toutes occasions de l’AFPS.
- Obtenir une relation plus réactive avec le groupe de travail national. Cette relation n’est pas satisfaisante, ni pour l’administration ni pour le développement du parrainage. 
Le rapport d’orientation 2017 proposait de contourner au moins une partie  des difficultés (manque d’information sur les libérations de prisonniers, changements de prisons, ….)  en orientant les nouveaux parrainages de Loire-Atlantique vers des prisonniers connus de nos partenaires de Jenine. Après informations sur le terrain, la plupart des prisonniers concernés avaient déjà un parrainage. Nous sommes donc revenus au fonctionnement initial de gestion par le groupe de travail national.
4-  DEVELOPPER ET FAIRE VIVRE L'ASSOCIATION
1 -Adhésions, 
à fin 2017, l'AFPS44 compte 247 adhérents. Au cours de l'année, 29 nouvelles adhésions (11,74 %, dont 5 ré-adhésions), par contre 32 adhérents de 2016 (12,8 % pour 21,2 % au national) n'ont pas renouvelé leur adhésion. Globalement nous perdons 4 adhérents 1,6 % pour 5,1 % au national. La tendance générale est donc atténuée dans notre groupe local, mais la croissance de l'exercice précédent est enrayée. Il est difficile de recontacter ceux qui ont oublié de ré-adhérer en fin d’année civile. Peut-être que les relances seraient plus efficaces avant l’été.

Rajeunir nos rangs est un objectif que nous n'avons pas atteint et notre pénétration dans les quartiers reste faible.

Sauf erreur, la formation n’a pas trouvé sa place dans l’activité foisonnante de l’AFPS44.
 2- Comités locaux
· Nous n'avons pas réussi à impulser une création en sud-Loire, mais un groupe dynamique dans le secteur de Clisson a une activité locale : intervention au Festival Hellfest, partie locale de la semaine du cinéma palestinien et  tenue d’un stand au Pallet en Novembre.
· Celui du canton de la Chapelle-sur-Erdre qui fonctionne depuis 15 ans a sorti une exposition en 4 panneaux sur ces 15 ans de coopération avec le centre Al Jaleel dans le camp de réfugiés de Jénin. Cette année a été marquée par l'organisation en partenariat avec la ville de La Chapelle-sur-Erdre, les 5 autres communes du canton, le club nantais de cécifoot Don Bosco, d'une mission sur place en Février avec des élus de La Chapelle-sur-Erdre et un coach de l’association Don Bosco, puis d'un tournoi avec l'accueil durant une semaine en octobre, d'une équipe de jeunes palestiniens non ou mal voyants de Jénin. Occasion d'officialiser les liens entre la ville de la Chapelle-sur-Erdre et le camp de Jénin par la signature d'un "protocole d'amitié" entre les deux collectivités, espoir de pérennité de la coopération.
· Le comité a tenu 6 réunions durant une année faisant participer entre 7 et 13 adhérents et concernant sur l'exercice 20 personnes. Cette année comme les précédentes le groupe a tenu un stand dans 3 communes du canton pour les « marchés de noël » ou « noël solidaire ».

· L'expérience de ce comité indique que le lien avec des partenaires palestiniens sur un ou des projets est déterminant pour intéresser un groupe à un fonctionnement pérenne.

· Les adhérents de la région de Blain envisagent de créer un comité local. Nous pouvons donc dire que les comités locaux sont en progression avec les progrès clissonnais et blinois
 3- CA décentralisé,
Un seul durant cette année, en décembre à Saint-Nazaire. Alors que la présence des membres du CA était légère, il a rassemblé plusieurs adhérents de Saint-Nazaire, de la presqu’île guérandaise et de Saint-Brévin et a permis des échanges libres et animés.
5- TRAVAILLER À L’ÉLARGISSEMENT
L'élargissement des publics touchés par nos information ou actions, par nos participations ou soutiens à des collectifs, met ou remet la Palestine à l’ordre du jour, le plus souvent avec la Plateforme, notamment auprès des élus locaux et régionaux.
Dans ce but nous avons développé des interventions adaptées  sur des évènements locaux non  ciblés  Palestine : auprès de structures culturelles du 44 ( information à l'occasion du BIS Biennales Internationales du Spectacle, contre l’instrumentalisation de la culture par l’Etat israélien ) et du public du festival Helfest,  à Clisson en juin (distribution de tracts pour le BDS en différents langues)  interventions au Lieu unique ( Géopolitiques, Huma café, conférences IEA...), marchés de Noël, Cosmopolis, MCM, expos et  débats sur les réfugiés, les libertés, le Commerce équitable, l’environnement.
Présence sollicitée et active lors d’événements organisés par le Département, des communes, les associations de la Plateforme. Plus difficile dans le cadre de la Région .

Sensibilisation de syndicats, écoles ...
 8 heures pour la Palestine et semaine du film palestinien : milliers de flyers et affiches diffusés dans les quartiers (marchés , cafés ,....) et auprès des spectateurs du festival des 3 Continents fin novembre

Suite à ces événements de nombreuses adresses mail ont été récoltées, qui recevront notre lettre aux sympathisants , ce qui permettra d’informer et de mobiliser plus largement en 2018 et après.
En revanche la presse locale relaie peu nos actions et manifestations , sauf la semaine cinéma.
Si nous avons élargi notre présence sur le 44 , les secteurs à l’est de Nantes jusqu’à Ancenis et celui de saint Nazaire peuvent être développés en relation avec nos partenaires.
· 
